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Introduction : « L’Ogre et le Petit Poucet ».
Le Bergeracois, un vignoble aquitain autonome ?

Un petit vignoble français limitrophe du Bordelais.
Des tensions sans cesse réactivées entre Bordeaux et Bergerac.
Le Bergeracois, un territoire viticole d’exception si éloigné du Bordelais ?

Un territoire à la recherche d’une nouvelle identité.
Des acteurs qui n’ont pas la même image du territoire bergeracois.
De nouvelles valeurs portées par une nouvelle génération de vignerons et
de consommateurs qui dessinent une nouvelle identité.
Des appellations dynamiques.

Conclusion

In tro duc tion : « L’Ogre et le Petit
Pou cet ».
Le vi gnoble, objet géo gra phique idéal pour le géo graphe 1, et le vin,
fon de ment d’une géo gra phie his to rique, cultu relle et mul tis ca laire 2,
se ré vèlent par ti cu liè re ment ef fi caces pour me su rer l’im por tance
qu’exerce le re gard des so cié tés sur un es pace. Or sur l’es pace qui
nous in té resse, le Ber ge ra cois, es pace dé fi ni par la pré sence de la
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Cartes réa li sées par Eric Rou vel lac, Uni ver si té de Li moges 
Source : http://geo con fluences.ens- lsh.fr/doc/ty pes pace/vin/images/Vin Rou vel lac5.jpg

sous- préfecture de la Dor dogne qu’est Ber ge rac et par l’es pace en vi‐ 
ron nant rat ta ché à cette ville de 25 000 ha bi tants en vi ron, l’ac ti vi té
vi ti cole de meure par ti cu liè re ment im por tante et struc tu rante pour
les ha bi tants 3.

Le vi gnoble ber ge ra cois est riche de 13 ap pel la tions, dont les plus
connues sont Mon ba zillac, Pé char mant ou Mon tra vel pour 90 com‐ 
munes vi ti coles com po sant l’aire d’ap pel la tion 4. Il fait par tie in té‐ 
grante du «  pays du grand Ber ge ra cois  », ter ri toire s’or ga ni sant à
l’échelle du bas sin de vie de Ber ge rac, ras sem blant un pôle ur bain,
Ber ge rac, et son arrière- pays rural, soit un ter ri toire de plus de 150
com munes. Ce « pays » ainsi consti tué a d’ailleurs été la bel li sé « pôle
d’ex cel lence ru rale », en 2006 avec le pro jet « Vi gnobles et bas tides,
une in ter ac tion pour l’em ploi » puis en 2010, avec le pro jet « Eco pôle,
éco no mie et éco lo gie, le dé ve lop pe ment du rable en mi lieu rural ». Les
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deux pro jets montrent clai re ment la vo lon té de dy na mi ser les em plois
dans cette ré gion ru rale, en axant sur le ca rac tère in no vant de ces
der niers, tout en pré ser vant les pay sages vi ti coles qui ca rac té risent
l’en vi ron ne ment du Ber ge ra cois. Ce vaste ter ri toire dans le quel s’ins‐ 
crit le vi gnoble est ainsi la preuve de l’im por tance que revêt la vigne
dans la di men sion iden ti taire des hommes et des femmes vi vant sur
l’es pace consi dé ré. Le Ber ge ra cois, en de ve nant ainsi une sub stance
so ciale, est donc char gé par ces hommes et ces femmes d’af fec ti vi té
et de sym boles et est ac cré di té d’une va leur men tale.

Or le Ber ge ra cois n’est pas ce simple pé ri mètre des si né par les ac‐ 
teurs du lieu ha bi té. Il ne peut en effet se com prendre qu’à l’in té rieur
d’un pé ri mètre plus large qui le dé passe, le bas sin vi ti cole Bordeaux- 
Aquitaine, consti tué du puis sant vi gnoble Bor de lais. Or le vi gnoble
Bor de lais est le pre mier vi gnoble de France tant par sa su per fi cie que
par son chiffre d’af faires. Le Bor de lais, c’est l’Ogre tan dis que le Ber‐ 
ge ra cois, c’est le Petit Pou cet, pour re prendre l’ex pres sion d’E. Gré‐ 
goire et d’H. Théry dans l’Es pace Géo gra phique 5. Ques tion ner ainsi
l’exis tence du Ber ge ra cois en tant que ter ri toire re vient donc à se
pen cher sur l’étude du rap port Bordeaux- Bergerac, ques tion es sen‐ 
tielle pour com prendre la si tua tion ac tuelle du vi gnoble. Ainsi, com‐ 
ment peuvent se dé fi nir au jourd’hui le Ber ge ra cois vi ti cole et ses ac‐ 
teurs, en l’oc cur rence face à l’im po sant vi gnoble de Bor deaux ?

3

Il s’agira de voir les dif fé rents pé ri mètres ad mi nis tra tifs et ju ri diques
qui existent et qui per mettent d’iden ti fier les li mites d’un ter ri toire
au to no mi sant le vi gnoble de Ber ge rac mais le main te nant en core en
réa li té sous la dé pen dance du vi gnoble bor de lais. A par tir de ce pé ri‐ 
mètre dont on verra les fon de ments his to riques et ju ri diques, il
s’agira en suite d’éva luer le degré d’ap pro pria tion de celui- ci par les
dif fé rents ac teurs en pré sence, po sant ainsi la ques tion de l’iden ti té
du vi gnoble ber ge ra cois. On pour ra alors com prendre le fonc tion ne‐ 
ment du Ber ge ra cois vi ti cole en tant que ter ri toire et mettre en évi‐ 
dence les pra tiques de ses ac teurs et voir si ces pra tiques sont ins pi‐ 
rées ou non du vi gnoble Bor de lais.
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Carte réa li sée par Ni co las Boi vin (Agro Pa ris Tech) 
Source : BOI VIN N., Gou ver nance ter ri to riale et jeux de pou voirs dans les es paces du vin
en Aqui taine, Bor deaux - Ber ge rac - Ju ran çon, Thèse de Doc to rat, J-C Hin ne win kel [dir.],

Uni ver si té de Bor deaux III, 2008.

Le Ber ge ra cois, un vi gnoble aqui ‐
tain au to nome ?

Un petit vi gnoble fran çais li mi trophe
du Bor de lais.

Le vi gnoble ber ge ra cois ne re pré sente que 2% de la su per fi cie du vi‐ 
gnoble fran çais. Com pa ré à son voi sin, le vi gnoble Bor de lais, pre mier
vi gnoble fran çais en pro duc tion et en va leur mar chande, le vi gnoble
Ber ge ra cois pa raît donc bien peu im po sant. On peut in tro duire
quelques élé ments de com pa rai son à l’aide du ta bleau ci- dessous, les
chiffres cor res pon dant à l’année 2007 :

5
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Source : Chiffres : Conseil In ter pro fes sion nel des Vins de Bor deaux et Conseil In ter pro fes- 
sion nel des Vins de la Ré gion de Ber ge rac. Réa li sa tion : Gré goire Berche

Les deux vi gnobles s’au to no misent net te ment à l’heure ac tuelle. Ils
sont tous deux dotés de co mi tés in ter pro fes sion nels dif fé ren ciés, de
fé dé ra tions et d’Or ga nismes de Dé fense et de Ges tion spé ci fiques, au
sein de deux es paces géo gra phiques dé li mi tés par une fron tière ad‐ 
mi nis tra tive cor res pon dant aux li mites dé par te men tales du dé par te‐
ment de la Gi ronde et de la Dor dogne, comme le montre la carte ci- 
dessus. Tou te fois, cette carte des sine éga le ment les li mites d’une
autre or ga ni sa tion au sein de la quelle sont réunis les deux vi gnobles
ainsi que ceux de Duras, de Mar mande et de Buzet, le bas sin vi ti cole
Bordeaux- Aquitaine, créé en 2006.

6

Un bas sin vi ti cole a pour but de por ter les de mandes des syn di cats
d’ap pel la tions au près du mi nistre et de ses conseillers. Or le Bor de lais
est lar ge ment sur re pré sen té au sein de ce conseil de bas sin qui re‐ 
groupe les re pré sen tants des vi gnobles de Bor deaux, Ber ge rac, Duras,
Mar mande et Buzet. Ainsi, les re pré sen tants bor de lais cherchent à

7
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« au to no mi ser » le vi gnoble de Bor deaux, d’une part vis- à-vis de ces
quatre vi gnobles dits « sa tel lites » et d’autre part vis- à-vis de l’autre
bas sin vi ti cole plus mé ri dio nal, par ti cu liè re ment écla té, dé nom mé
« Sud- Ouest », pour une meilleure vi si bi li té et une meilleure image de
qua li té as so ciée à un seul nom : Bor deaux. Le vi gnoble Bor de lais, qui
ne re groupe pas moins de 57 ap pel la tions, a les moyens d’une telle
po li tique : le nombre de voix dont dis posent les ac teurs du vi gnoble
Bor de lais au sein du conseil de bas sin est net te ment su pé rieur à
celles des autres vi gnobles, lais sant une marge de ma nœuvre très im‐ 
por tante aux ins tances bor de laises, ce qui a d’ailleurs conduit ré cem‐ 
ment le mi nistre en per sonne à dé li bé rer lors de la que relle sur le
nom que de vait por ter le bas sin 6. Et de fait, les guides vi ti coles, les
guides tou ris tiques et même les rayon nages des grandes sur faces se
font les re lais, sans le vou loir peut- être, de la vo lon té bor de laise de se
dis tin guer des autres pe tits vi gnobles que sont, du nord au sud, Ber‐ 
ge rac, Duras, Mar mande et Buzet, et classent ainsi ces der niers dans
cette ca té go rie fourre- tout et com mode qu’est la ca té go rie «  sud- 
ouest ». Or cette vo lon té d’au to no mi ser le vi gnoble Bor de lais, no tam‐ 
ment vis- à-vis de Ber ge rac, n’est pas neuve.

Des ten sions sans cesse ré ac ti vées
entre Bor deaux et Ber ge rac.
Les ten sions entre Bor deaux et Ber ge rac sont his to riques. Le point de
dé part de la dis corde date sans nul doute du fa meux «  pri vi lège de
Bor deaux » at tes té dès le mi lieu du XIV° siècle. Par ce pri vi lège, les
élites bour geoises sont par ve nues à ré duire très sen si ble ment la
concur rence faite aux vins de Bor deaux par les autres vi gnobles li mi‐ 
trophes, les vi gnobles dits du « Haut- Pays ». Ce pri vi lège était en réa‐ 
li té un droit qui consis tait à li mi ter très for te ment l’accès aux quais
des Char trons pour les bar riques en pro ve nance de la Dor dogne,
avant que ne soit écou lée la quasi- totalité de la ré colte bor de laise,
soit jusqu’à la Noël. L’en semble de ces vins du « Haut- Pays » dont fai‐ 
sait par tie Ber ge rac, est donc entré sous le contrôle des né go ciants
bor de lais, ces der niers n’hé si tant pas d’ailleurs à re cou rir au vin ber‐ 
ge ra cois comme vin mé de cin, des ti né à «  rat tra per » le vin de Bor‐ 
deaux les an nées de mau vaises ré coltes 7.

8



Le Bergeracois, la construction d’un territoire viticole à l’ombre de Bordeaux.

Licence CC BY 4.0

Le vi gnoble de Ber ge rac a donc pu de ve nir, his to ri que ment, une sorte
de va riable d’ajus te ment du vi gnoble Bor de lais, dans tous les cas lors
de cer taines pé riodes, à l’époque mo derne, mais aussi à l’époque
contem po raine. Par exemple, après la des truc tion d’une par tie du vi‐ 
gnoble aqui tain par le phyl loxé ra à la fin du XIX° siècle, une crise de
sur pro duc tion a lieu au début du XX° siècle après la re cons ti tu tion du
vi gnoble. Les vins du Bor de lais se vendent alors moins bien et sont
moins ré mu né ra teurs. Pa ral lè le ment à cette crise, de nom breux né‐ 
go ciants, y com pris bor de lais, ont re cours à une fal si fi ca tion d’une
am pleur jusque là in éga lée du nom «  Bor deaux  », re cou rant à des
cou pages et des usur pa tions de noms, ap pe lés aussi « valse des éti‐ 
quettes » par les vi gne rons. Or cette « valse des éti quettes » fait aussi
bien dé faut aux vi ti cul teurs ber ge ra cois que bor de lais qui se re‐ 
trouvent alors confron tés à une grave crise de mé vente. C’est pour‐ 
quoi le lé gis la teur cherche à li mi ter la fraude et met en place la loi de
1905 sur la ré pres sion des fraudes com mer ciales. Fixant les dé buts de
la dé no mi na tion d’ori gine, cette loi est ap pro fon die par celle de 1908
qui vise à ar rê ter des zones d’ap pel la tion dé li mi tées par des fron‐
tières, en se fon dant sur les pra tiques des gé né ra tions suc ces sives,
les fa meux « usages lo caux constants ».

9

Or, en 1909, le Conseil d’Etat dé li mite la zone de pro duc tion des vins
de Bor deaux et y in tègre alors 41 com munes de la Dor dogne et 22
com munes du Lot- et-Garonne. Une telle dé li mi ta tion s’ex plique pour
di verses rai sons dont cer taines mo ti vées par des in té rêts po li tiques,
liés à quelques per son na li tés in fluentes ori gi naires de la Dor dogne ou
du Lot- et-Garonne, la vigne et le vin y étant par ti cu liè re ment struc‐ 
tu rants pour l’éco no mie lo cale. La pro tes ta tion des Bor de lais est im‐ 
mé diate et par ti cu liè re ment vi gou reuse, al lant jusqu’à ajour ner de
nom breuses ses sions du conseil gé né ral de Gi ronde afin de dia lo guer
di rec te ment avec les plus hautes au to ri tés. Cette cause gi ron dine est
sou te nue par les mi lieux du né goce, déjà puis sants à cette époque et
même si ces der niers ont pu par mo ments jouer de l’ab sence de dé li‐ 
mi ta tion. Mais une dé li mi ta tion ap por te rait plus de clar té et une
meilleure image de qua li té fa vo rable au com merce. La pro tes ta tion
gi ron dine s’ap puie dès lors sur le fait que la dé li mi ta tion des zones
d’ap pel la tion doit s’ef fec tuer en fonc tion des «  usages lo caux
constants » d’après la loi de 1908. Or, sur une pé riode his to rique de
plu sieurs gé né ra tions, même si des fraudes ont exis té et ont été mas ‐
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sives lors de cer taines pé riodes par fois re la ti ve ment longues, elles
ont été très lar ge ment en tre cou pées et le nom de Bor deaux a tou‐ 
jours été donné aux vins de la Gi ronde, et pas à ceux du «  Haut- 
Pays  », du moins pas de ma nière di recte et sys té ma tique. De plus,
his to ri que ment, les vins de Ber ge rac sont clai re ment iden ti fiés, mar‐ 
qués d’un sceau et condi tion nés dans des ton neaux plus pe tits leur
per met tant d’être ai sé ment dif fé ren ciés de ceux de Bor deaux. Les in‐ 
té rêts gi ron dins fi nissent donc par triom pher à la fin de l’année 1910,
et le dé cret du 18 fé vrier 1911 consacre l’aire d’ap pel la tion «  Bor‐ 
deaux  » au seul pé ri mètre ad mi nis tra tif du dé par te ment de la Gi‐ 
ronde, ex cep té les com munes fo res tières du dé par te ment, qui sont
in aptes à la culture de la vigne 8.

Cette dé li mi ta tion n’est au jourd’hui pas re mise en ques tion et les vi‐ 
gne rons ber ge ra cois ne l’en vi sagent plus. Par exemple, après une
cam pagne de com mu ni ca tion in ti tu lée «  un vi gnoble d’Aqui taine en
huit lettres com men çant par B_ _ _ _ _ _ _ ? » ou en core « Ber ge‐ 
rac, l’autre grand vi gnoble d’Aqui taine  », la der nière cam pagne de
com mu ni ca tion s’in ti tu lait « Nous les Ber ge rac ! », preuve d’une in dé‐ 
pen dance af fi chée, voire dé sor mais re ven di quée. Néan moins, l’ombre
de Bor deaux plane. Le vi gnoble ber ge ra cois est en effet situé dans la
ré gion ad mi nis tra tive « Aqui taine », dé pen dant d’un conseil ré gio nal
sié geant à Bor deaux, ville où se trouve éga le ment le ser vice ré gio nal
des douanes, les centres de re cherche et de for ma tion, mon trant
ainsi le poids de cette ville qui consti tue une cen tra li té po li tique, éco‐ 
no mique mais aussi so ciale et cultu relle sur l’en semble de l’es pace du
bas sin vi ti cole Bordeaux- Aquitaine.

11

Le vi gnoble ber ge ra cois tente donc au jourd’hui de li mi ter les ef fets
né ga tifs de cette po si tion pé ri phé rique au sein du bas sin, à la fois
géo mé trique et géo gra phique, no tam ment sur le plan éco no mique.
Néan moins, le né goce ber ge ra cois n’existe tou jours pas, ou pas en‐ 
core, et les né go ciants bor de lais semblent à l’heure ac tuelle dic ter
leurs prix, sur tout quand ceux- ci rendent vi site aux vi gne rons
lorsque les cours chutent et qu’ils leur pro posent d’ache ter de
grandes quan ti tés, dé ga geant ainsi pour les vi gne rons des lignes de
tré so re rie par fois vi tales pour le main tien de l’ex ploi ta tion.

12

Si, his to ri que ment, les ten sions entre les deux vi gnobles ont été
fortes, celles- ci ont pu être par tiel le ment ré ac ti vées de puis une quin‐
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zaine d’an nées en vi ron, no tam ment de puis que les vi gnobles du grand
Sud- ouest fran çais ont en tre pris « un tour nant qua li ta tif » 9. Ber ge rac
dis pose en effet à l’heure ac tuelle d’ar dents vi gne rons ou œno logues
«  lo co mo tives  », ca pables de ri va li ser avec les pro duc teurs des
meilleurs crus bor de lais. Preuves en sont les dis tinc tions at tri buées
par les dé gus ta teurs, dont le cé lèbre et dé crié Ro bert Par ker qui n’a
pas hé si té à at tri buer la note de 100 sur 100 à un Mon ba zillac,
concur ren çant ainsi di rec te ment les meilleurs crus de Sau ternes.
Ber ge rac par vient donc dé sor mais à se his ser au ni veau d’ex cel lence
de nom breux crus bor de lais re con nus pour leur très grande qua li té et
s’ap puie sur de nou veaux ac teurs, par ti cu liè re ment dy na miques au
sein des dif fé rentes ap pel la tions. Ce sont d’ailleurs sou vent ces
mêmes per sonnes, vi gne rons et œno logues de la « nou velle gé né ra‐ 
tion », qui portent des pro jets am bi tieux pour le vi gnoble tels que la
conver sion en agri cul ture bio lo gique ou les pro jets oe no tou ris tiques.
Le vi gnoble de Ber ge rac est ainsi en passe de de ve nir l’un des pre‐ 
miers vi gnobles bio lo giques de France avec bien tôt 10% de par celles
de vignes conver ties à l’agri cul ture bio lo gique, cer taines ap pel la tions
comme l’ap pel la tion Saus si gnac com por tant déjà 50% de pro duc teurs
pra ti quant de type de mé thode cultu rale. Le vi gnoble concur rence
ainsi le vi gnoble Bor deaux qui de ce point de vue, connaît une évo lu‐
tion plus lente, même si une conver sion à l’agri cul ture bio lo gique
peut par fois être vue comme une « re con ver sion éco no mique », cer‐ 
tains pro duc teurs étant bien conscients que le « bio » re pré sente un
mar ché en plein essor à l’heure ac tuelle.

Le vi gnoble Ber ge ra cois re ven dique donc clai re ment sa place au sein
du Sud- Ouest fran çais. Il est même en me sure, aux côtés du vi gnoble
de Bor deaux, de re ven di quer sa par ti ci pa tion aux ter roirs d’ex cep tion
du Sud- Ouest fran çais, et de ri va li ser ainsi avec ceux de Bour gogne
ou du Sud- est fran çais, dans le cadre de la mon dia li sa tion 10.

14

Le Ber ge ra cois, un ter ri toire vi ti cole
d’ex cep tion si éloi gné du Bor de lais ?

Li mi trophe du vi gnoble des côtes de Cas tillon, côtes de Francs ou en‐ 
core Sainte- Foy Bor deaux, ap pel la tions in té grées au Bor de lais, le vi‐ 
gnoble du Ber ge ra cois voit de nom breuses si mi li tudes concer nant les
sols et leurs for ma tions su per fi cielles qui confèrent cette ap ti tude à
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la culture de la vigne que l’on re con naît aux ter roirs bor de lais. On re‐ 
trouve par exemple les af fleu re ments cal caires, pré sents en Li bour‐ 
nais et qui se pour suivent jusqu’à Mon ba zillac en pas sant par le Saint- 
émilionnais, ou en core les mêmes ex cep tion na li tés géo lo giques, telles
que la pré sence d’ar giles bleues, celles que l’on trouve par exemple au
châ teau Pé trus, en plein cœur de l’ap pel la tion Pé char mant, dans le
nord du Ber ge ra cois.

Autre res sem blance qui peut prê ter à confu sion : la proxi mi té am pé‐ 
lo gra phique. Les cé pages ma jo ri tai re ment uti li sés pour l’éla bo ra tion
du vin de Bor deaux ou de Ber ge rac sont les mêmes : mer lot, ca ber net
franc et cabernet- sauvignon pour les rouges, sau vi gnon, sé millon et
mus ca delle pour les blancs. Qu’est- ce qui dif fé ren cient alors les deux
vi gnobles ?

16

Si les for ma tions géo lo giques et les ceps de vigne ignorent bien sûr
les li mites ad mi nis tra tives, il n’en reste pas moins que dès que l’on
passe la fron tière dé par te men tale entre la Gi ronde et la Dor dogne,
beau coup de choses changent, à com men cer par le prix au quel se né‐ 
go cie le vin. Cer tains vi gne rons qui pos sèdent des vignes de part et
d’autre de cette fron tière ad mi nis tra tive l’at testent 11. Le rai sin et le
vin « bor de lais » s’achètent en effet plus chers que le rai sin et le vin
ber ge ra cois, et ce, alors même que les modes de culture du rai sin et
de vi ni fi ca tion sont iden tiques pour les dif fé rentes par celles que pos‐ 
sèdent le vi ti cul teur, et alors qu’ils sont réa li sés avec les mêmes
savoir- faire. Ainsi, avec un fon de ment géo lo gique et am pé lo gra‐ 
phiques sem blables, de sin gu lières pra tiques so ciales se mettent en
place.

17

Dès lors, plus qu’une af faire de dis tance géo gra phique au sens de dis‐ 
tance ki lo mé trique qui ex pli que rait de telles pra tiques, c’est da van‐ 
tage une dis tance cultu relle qui semble de mise entre ces deux vi‐ 
gnobles et qui par ti cipe d’une nette au to no mi sa tion des deux es paces
vi ti coles.

18

En effet, plus que des vins, Bor deaux et Ber ge rac, ce sont aussi deux
«  cultures  » qui s’op posent. His to ri que ment, du rant tout le Moyen- 
âge, les Bor de lais se mé fient de cet es pace de marge qu’est le Ber ge‐ 
ra cois, aux confins de la Guyenne. Le Pé ri gord a en effet de meu ré
his to ri que ment cette zone tam pon, tan tôt al liée des An glais ou des
Fran çais selon les avan tages que les sei gneurs lo caux pou vaient en
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re ti rer, no tam ment au mo ment de la guerre de Cent Ans. Cette mé‐ 
fiance s’est dou blée d’une fa rouche peur de concur rence de ces vins,
ces der niers étant ap pré ciés dans de très nom breuses cours prin‐ 
cières à l’époque mo derne et no tam ment la cour an glaise.

Une dif fé rence sin gu la rise en core peut- être da van tage les deux vi‐ 
gnobles : les Ber ge ra cois sont his to ri que ment d’émi nents pro tes tants
qui s’op posent en cela aux ca tho liques bor de lais. Ces der niers sont
d’ailleurs ma jo ri tai re ment des ur bains. La toute puis sance fi nan cière
de Bor deaux s’ex prime dans la ville, par les pro prié tés des né go ciants,
ou dans le cadre d’un es pace de vente mo derne, en ville, dans tous les
cas plus ou moins éloi gné du lieu de pro duc tion situé dans un es pace
rural. Le Ber ge ra cois est avant tout une terre de pay sans, une terre
agri cole où la po ly cul ture est de mise mais où la vigne s’im po sa pro‐ 
gres si ve ment, car da van tage ré mu né ra trice. Le vi gne ron re çoit sou‐ 
vent di rec te ment dans son chai qu’il n’hé site donc pas à faire vi si ter,
mais rares sont ceux à dis po ser d’un es pace de vente amé na gé pour
les clients, à proxi mi té im mé diate du chai, même si d’im por tants ef‐ 
forts ont été réa li sés en la ma tière.

20

Es pace de marge peu sûr et es pace ré pul sif his to ri que ment, no tam‐ 
ment éga le ment en rai son de la dan ge ro si té de la ri vière Dor dogne, le
Ber ge ra cois est au jourd’hui fa ci le ment ac ces sible en voi ture, par l’au‐ 
to route A20, gra tuite, qui désen clave cet es pace aux marges de la ré‐ 
gion Aqui taine. Pa ra doxa le ment ce pen dant, le Ber ge ra cois est en core
un es pace que l’on contourne, no tam ment à l’échelle ré gio nale par
une nou velle au to route au nord, l’A89, payante, et à l’échelle dé par te‐ 
men tale avec une ro cade au sud, au ni veau de Sainte- Foy-la-Grande,
en Gi ronde.

21

Ber ge rac est donc au car re four de deux en sembles, Bor de lais et Sud- 
ouest, mais est rat ta ché au bas sin vi ti cole Bordeaux- Aquitaine. Cette
si tua tion, hé ri tée de l’am bi guï té des dé cou pages ad mi nis tra tifs, re‐ 
layant en réa li té d’im por tants cli vages so ciaux voire cultu rels,
consacre un manque de vi si bi li té du Ber ge ra cois. Or ce manque de vi‐ 
si bi li té ques tionne fi na le ment l’iden ti té du vi gnoble tout en tier.
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Un ter ri toire à la re cherche d’une
nou velle iden ti té.

Des ac teurs qui n’ont pas la même
image du ter ri toire ber ge ra cois.

Le sen ti ment d’ap par te nance des dif fé rents ac teurs du Ber ge ra cois
vi ti cole à une même com mu nau té qui au rait pour trait com mun la
vigne et le vin de meure re la ti ve ment écla té. Pre miè re ment, contrai‐ 
re ment à « Bor deaux », le nom « Ber ge rac » ne fé dère pas l’en semble
des ac teurs vi ti coles ou dans tous les cas, il ne vé hi cule pas une
image claire, nette, franche du vi gnoble pour les consom ma teurs,
qu’ils soient ama teurs ou aver tis. Le consom ma teur va d’ailleurs fa ci‐ 
le ment par don ner de boire un mau vais Bor deaux, le nom de Bor deaux
étant sys té ma ti que ment as so cié à la no tion de qua li té, tan dis qu’il ne
par don ne ra au cu ne ment un Ber ge rac dont il a, avant de l’avoir bu,
une image né ga tive, image ins crite d’ailleurs dans l’in cons cient col‐ 
lec tif 12. Deuxiè me ment, un tra vail sur le ter rain montre que les re‐ 
pré sen ta tions qu’ont les vi gne rons du Ber ge ra cois sont elles- mêmes
très contras tées. Une pre mière moi tié du panel de vi gne rons in ter ro‐ 
gés donnent aux vins ber ge ra cois un ju ge ment mé lio ra tif  : ces vins
sont « plai sants », « très bons » voire « ex cep tion nels ». L’autre moi tié
est beau coup plus pé jo ra tive  : ce sont de «  pe tits vins  », «  ir ré gu‐ 
liers  », «  qui doivent faire des pro grès  » 13. Se cris tal lisent dans ces
pa roles les en jeux du vi gnoble tout en tier : de très bons voire d’ex cel‐ 
lents do maines, «  ti rant la qua li té des vins vers le haut  » qui s’op‐ 
posent à des do maines aux mé thodes cultu rales et de vi ni fi ca tion cri‐ 
ti quables. De plus, cha cun dé ve loppe sa propre image : les uns misent
sur le côté «  sud- ouest  », convi vial, gou leyant, fa cile à boire tan dis
que d’autres tendent à imi ter les crus de Saint- Emilion, à l’image du
Mon tra vel rouge, jeune ap pel la tion au ca hier des charges le plus
strict de France, avec une ana lyse du pro duit avant, pen dant et plu‐ 
sieurs fois après la mise en bar rique. L’iden ti té du vi gnoble est de ce
fait brouillée, peu claire et reste mal dé fi nie car tous les ac teurs du
vi gnoble ne parlent pas d’une même voix. Un cer tain nombre d’élé‐ 
ments semblent mal gré tout faire ac tuel le ment conver ger ces der ‐
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niers, no tam ment dans le choix d’un nou veau dé ve lop pe ment ter ri to‐ 
rial.

De nou velles va leurs por tées par une
nou velle gé né ra tion de vi gne rons et de
consom ma teurs qui des sinent une nou ‐
velle iden ti té.
Des ef forts très im por tants ont été ef fec tués, im pul sés conjoin te ment
par le Conseil In ter pro fes sion nel des Vins de la Ré gion de Ber ge rac et
ces vi gne rons « mo teurs », et de pre miers ré sul tats sont déjà vi sibles :
Ber ge rac est par exemple de ve nue une des ti na tion oe no tou ris tique à
part en tière, ce qui était loin d’être le cas au pa ra vant. Il y a les traces
d’un tou risme de marque, voire de charme, imi tant l’exemple Bor de‐ 
lais. Le golf châ teau des Vi giers, à Mo nes tier, dans l’aire d’ap pel la tion
Saus si gnac, est doté d’un hôtel 4 étoiles et d’un spa de luxe. Le châ‐ 
teau les Merles, à Mou ley dier, quatre étoiles, dis pose d’un res tau rant
où l’on ne sert ex clu si ve ment que des vins du Ber ge ra cois, au grand
dam de cer tains clients. Si ces exemples ne de meurent pas connus, ils
font néan moins pen ser aux ex pé riences bor de laises cou ron nées de
suc cès, comme la vi no thé ra pie, tou risme de luxe qui a connu et qui
connaît tou jours un franc suc cès dans le Médoc. Pa ral lè le ment, une
nou velle image du vi gnoble ber ge ra cois s’af firme de plus en plus  :
jeune, dy na mique, au then tique, et au jourd’hui tour née vers la «  na‐ 
ture » - la nou velle cam pagne pu bli ci taire ne dit d’ailleurs pas que les
vins de Ber ge rac sont « des mo ments na ture » ?- quand celle de Bor‐ 
deaux semble res ter in chan gée, et seule ment liée au pres tige du nom
as so cié à une image de qua li té. Cette af fir ma tion d’un vi gnoble qui a
ré cem ment chan gé d’image suit l’évo lu tion de la clien tèle  : ceux qui
fré quentent le vi gnoble sont plus jeunes et ont un re gard neuf que
n’ont pas leurs aînés, fer vents ama teurs de Bor deaux. Ces der niers
peuvent mal gré tout fré quen ter le Ber ge ra cois, mais ils ne sortent
alors pas des «  sen tiers bat tus  ». Le vi gnoble Ber ge ra cois mise au‐ 
jourd’hui sur la qua li té de son ac cueil, adap té à une nou velle clien tèle
plus « fa mi liale », cet in ves tis se ment étant ma jo ri tai re ment porté par
des nou velles gé né ra tions de vi gne rons ber ge ra cois mais de plus en
plus suivi par l’an cienne gé né ra tion, ayant su ré agir po si ti ve ment et
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confor tant sou vent la nou velle dy na mique im pul sée par ces jeunes
ac teurs.

L’iden ti té écla tée du vi gnoble ne consti tue ce pen dant pas un obs tacle
pour ces nou veaux ac teurs qui ont d’ailleurs moins bien connu le
passé dif fi cile du vi gnoble et la lente tran si tion vers la re con ver sion et
la qua li té. Au contraire, cette iden ti té écla tée semble même une op‐ 
por tu ni té pour ces nou veaux ac teurs pour ras sem bler et mo bi li ser les
éner gies afin d’im pul ser de nou velles dy na miques ter ri to riales, ren‐ 
for çant le désir d’un dé ve lop pe ment en do gène dé sor mais fon da men‐ 
ta le ment in dé pen dant de la dy na mique bor de laise. Les ap pel la tions
Mon ba zillac et Saus si gnac en sont les meilleurs exemples.

25

Des ap pel la tions dy na miques.

Mon ba zillac et Saus si gnac sont deux ap pel la tions pro dui sant des vins
li quo reux, c’est- à-dire des vins à l’an crage ter ri to rial par ti cu liè re ment
fort. Pre miè re ment, ces vins sont éla bo rés grâce au Bo try tis ci ne rea,
cham pi gnon dont le dé ve lop pe ment est fa vo ri sé par les brumes d’au‐ 
tomne qui se forment sur la Dor dogne. Cette «  pour ri ture noble  »
concentre les sucres dans les baies don nant un vin co lo ré, aux re flets
dorés, aux arômes ca rac té ris tiques de fruits confits et avec un taux
re la ti ve ment élevé de sucres ré si duels. Deuxiè me ment, la maî trise de
cette pour ri ture et le trai te ment des baies re posent sur un savoir- 
faire an ces tral, l’his toire de ce vin re mon tant en effet à l’époque mo‐ 
derne, à l’époque où Ra be lais en chan tait les louanges dans son Gar‐ 
gan tua, et à l’époque où les Hu gue nots, ins tal lés ma jo ri tai re ment dans
les Pays Bas, fuyant la France de l’édit de Nantes, s’ap pro vi sion naient
de cette den rée pré cieuse qui leur rap pe lait leur Gas cogne na tale.

26

Le dy na misme de l’ap pel la tion Mon ba zillac est lié au jourd’hui à son
châ teau du XVI° siècle qui a été mi ra cu leu se ment conser vé et qui est
au jourd’hui pro prié té de la Cave Co opé ra tive de Mon ba zillac. Cet élé‐ 
ment du pa tri moine est donc de ve nu une sorte de pro prié té col lec‐ 
tive, fé dé ra teur pour l’ap pel la tion. Les vi gne rons de l’ap pel la tion ont
bien com pris l’op por tu ni té que re pré sen tait ce site, parmi les pre‐ 
miers sites tou ris tiques de Dor dogne, à côté des sites du Pé ri gord
noir dont le plus em blé ma tique est le site de Sarlat- La-Canéda. En
effet, les vi gne rons de la com mune de Mon ba zillac ont per mis, par le
biais d’un contrat en ga geant de nom breux par te naires fi nan ciers dont
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les col lec ti vi tés ter ri to riales mais aussi l’Union Eu ro péenne, la mise
en place d’une « Mai son du Vin et du Tou risme », si tuée à une cen‐ 
taine de mètres à peine du châ teau, sur le site de l’an cienne épi ce rie
du vil lage, ados sée à la mai rie. Celle- ci pro pose les vins li quo reux des
vi gne rons de Mon ba zillac, des ex po si tions d’ar tistes, le plus sou vent
lo caux, et une an tenne de l’Of fice du Tou risme de Ber ge rac. L’em pla‐ 
ce ment de cette in fra struc ture est sym bo lique et semble étroi te ment
lié à la vo lon té du maire, lui- même vi gne ron et élé ment mo teur de
l’ap pel la tion, même s’il n’en n’est pas le pré sident ac tuel. C’est dé sor‐ 
mais en effet l’in fra struc ture qui dy na mise la vie lo cale comme l’épi‐ 
ce rie à son époque. De plus, cette mai son des vins est si tuée sur une
ter rasse qui do mine la val lée de la Dor dogne et ses co teaux en tre te‐ 
nus, mon trant ainsi clai re ment à la fois le lien au ter roir et les pay‐ 
sages spé ci fiques qui en dé coulent, liés à un savoir- faire unique.

Si de telles ini tia tives per mettent de dy na mi ser l’ap pel la tion, elles
n’en sus citent pas moins des cri tiques. Le vi gnoble de Ber ge rac, on l’a
vu, ne dis pose ni de la force éco no mique ou ju ri dique du Bor de lais,
d’où des ini tia tives qui de meurent pour l’ins tant ponc tuelles et qui
doivent faire leur preuve, no tam ment vis- à-vis des par te naires fi nan‐ 
ciers qui se sont en ga gés. Mais on voit que ces ini tia tives sont par fois
le fruit de quelques per son na li tés, qui cherchent à mettre en œuvre
une nou velle façon de va lo ri ser et de dé ve lop per le ter ri toire et dans
tous les cas, ces pro jets cherchent à éta blir une nou velle image du vi‐ 
gnoble, ne cher chant pas à imi ter ce qui se fe rait ailleurs, mais au
contraire, en s’ap puyant sur les spé ci fi ci tés uniques du lieu, en l’oc‐ 
cur rence le châ teau de Mon ba zillac sur plom bant la val lée de la Dor‐ 
dogne.

28

Conclu sion
Le Ber ge ra cois vi ti cole se dé fi nit donc à tra vers plu sieurs cri tères.
C’est tout d’abord un es pace par ti cu lier, qui se com pose d’un pé ri‐ 
mètre ori gi nal, non seule ment ad mi nis tra tif, mais aussi et sur tout so‐ 
cial et cultu rel, dans le quel des pra tiques des dif fé rents ac teurs l’au‐ 
to no misent sin gu liè re ment du Bor de lais. Ces ac teurs se fi gurent cet
es pace sou vent de ma nière contras tée, et ces re pré sen ta tions mar‐ 
quées vont à l’en contre d’une iden ti té par ta gée du vi gnoble, mal gré
un im por tant an crage his to rique et géo gra phique. Si les dif fé rents ac ‐
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